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Une manifestation a Luxembourg contre les suppressions d'emplois prevues sur le site de Gandrange
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Alors qu 'une delegation syndicate negociait avec la direction d ' ArcelorMittal, les sept cents autres manifestants attendaient avec anxiete devant le siege du groupe
industriel, avenue de la Liberte ( Photo: Guy Jallay)

■ A 1 'appe l des sy ndicate fran~ais, quelque une del egat ion d 'ouvriers, la direction d 'A rce- de cette mi nce avancee, lee syndicate ont dej a
Sept cents personnel on t manifeste h ier matin lorMittal a consenti a ce que des experts annonce lbrganisatio n dune no uve lle mani-
devan t le siege d'A r cel orMittal contre la ferme- e laborent un con tre-projet visant le develop- festa tion, le 9 fevrier . El le devrai t avoi r li e u
tore du site siderur gique de Gandrange . Au pement des outils industriels et de la forma- cette fo ie dans la va ll ee de 1'Orne .
terme de deux heur es de negoc iations avec tion . A ucun del ai n'a et2 p r ecise . Co mpte tenu ■ Lire en Zoom - page 2

ArcelorMittal temporise



Les syndicats fran~ais manifestent contre la decision d'ArcelorMittal de fernier le site de Gandrang e

~t~ ~cout~sNous avons ,a
Une toute petite ouver-

ture .>> Voila, selon les syndi-
cats, ce qu'ont permis les
deux heures de negotiations
qui ont eu lieu hier matin au
siege d'ArcelorMittal a
Luxembourg, daps le cadre
dune manifestation denon-
~ant la fermeture du site in-
dustriel de Gandrange, en
Moselle . Les syndicats fran-
~ais wont donc desormais
elaborer un contre-projet,
base sur le developpement
des outils industriels et des
formations. En outre, une
seconde manifestation est
programmee le 9 fevrier .

■ Suite a 1 'annonce d'Arce lorMit-
tal , le 1 6 j anvier, de suppr imer,
d'ici a avr il 2009, 595 des 1 . 1 08
emp lois dans son acierie de Gan-
drange, en Mose lle, lee syndica t e
fran~ais avaient deci de d'organi-
ser une manifestation bier matin
a Luxembou rg devant le siege
d'ArcelorMittal.

Une delegation de represen-
tants de ces syndicate a fina le-
ment ete revue pendant Presque
deux heu res par lee res ponsabl es
d'Arce lorMitta l.

Au ter me de ces trac t ations, un
veritable appel a poursuivre la
lutte a ete lance, alors que l ee
range des manifestants s'etaient
deja quelque peu eclaircis, sans
doute du fait des te mperatures et
de la longueur des negot iat ions.

Les representants des syndicate
ont prix la parole a tour de ro le
pour commenter le resultat de
leur entrevue, la CGT en tete:
Les responsab les d'ArcelorMit-

tal noun ont ecoutes et nous ont
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ArcelorMittal
calrne 1e je u
Les probfemes Wont pas ete
regles, mais repousses, semb{e-
t-il, hier parArcelorMittal, qui a
souhaite dormer du temps aux
syndicate fran~ais afire que des
experts elaborent on contre-pro-
jet tense eviter la fermeture du
site siderurgque de Gandrange,
en Moselle . Une nouvelle action
de protestation est prevue le 9
fevrier.

entendus . Bernard Fontana, res-
ponsable des ressources humai-
nes d'ArcelorMittal, a compris
notre attachement an site de
Gandrange et reconnait notre
professionnalisme . Les responsa-
bles ont reconnu qu'il s'agissait
dune decision financiere . Nous
leur aeons donc demande de ge-
ler pour 1'instant leur decision.-
C'est la qu'interoient la «toute
petite ouverture>> .

La CFE / CGC a en effet an-
nonce qu'ArcelorMittal leur lais-
sait «le temps necessaire pour

presenter un contre-projet qui
sera elabore par des experts» .

Rendez -vous le 9 fev rie r

La CF D T a donc lance un appel « a
toutes lee bonnes volontes» afire
d'elaborer ce contre-projet . Al
s'agira d'investir dans lee outils
industriels e t dares la formation» .
Selon la CFDT, la manifestation
d'hier a ete «un pas en arriere fait
par la direction d'ArcelorMit t al . Et
demain, ce sera un second pas en
arriere . On ne veut donc pas partir
aujourd'hui sur une deception.
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Lakshmi
Le chef de 1'Etat fran~ais, Nicolas
Sarkozy, va rencontrer <<en tout
debut de semaine» prochaine le
p .-d .g . d'ArcelorMittal, Lakshmi
Mittal, pour evoquer lee suppres-
sions d'emplois envisagees dans
son usine de Moselle, et «verra
egalement lee organisations syn-
dicales de 1'usine», a indique hier
son Porte-parole . Le plan de sup-
pression d'emplois a commence
a prendre une dimension natio-
nale en France .

On pours u i t la contestation . No u s
so mmes co nfian t s.» «Nous vo us
invi tons donc tous a r ester mobili -
ses», a conclu le Porte-parole de la
CFE / CGC . «Il faut poursuivre la
lutte . »

Et dans cette perspective, une
seconde manifestation est d'ores
et de j a annoncee le samedi 9
fevrier . Elle au ra sans dou te l ieu
dares l a va ll ee de 1 'Orne, non lo i n
de Gandrange . Les syndicate es-
perent que leur appel a la solida-
ri t e de chacun sera entendu .

■ Anne-Sophie Rih m

Vingt-cinq voitures
mises A la ft)IICI'16N'@

Environ Sept cents manifestants
ont pris part au rassemblement
d'hier . Onze bus lee ont transpor-
tes . Un Porte-parole de la police
grand-ducale a affirme que <<tout
await ete prew, meme 1'imprevu» .
Par mesure de securite, le quartier
a ete interdit a la circulation de 9
heures a 13 h 15 . Aucun deborde-
ment nest a deplorer . La police a
toutefois procede a la mise en
fourriere de vingt-cinq vehicules
qui etaient stationnes dares le pe-
rimetre de securite .

Les manifestants ont attendu le resultat des negotiations pendant deux heures devant le siege d 'ArcelorMittal, avenue de la
Libert e a Luxembourg (Photos : Guy Jaliay)



Le maire de Gandrange peut compter sur le soutien des communes voisines

Michel Bigare, maire de
Gandrange depuis 1989,
peut compter sur le soutien
des bourgmestres des com-
munes avoisinantes, dont
plusieurs avaient d'ailleurs
fait le deplacement hier
jusqu'a Luxembourg .

■ Ainsi, Jean-Claude Mahler,
maire, d'Hagondange et presi-
dent de la Communaute de
communes du sillon mosellan,
etait present «a titre de solida-
rite» .

«Nous sommes nous-memes
une commune siderurgique»,
souligne-t-il . «C'est la brutalite
de la decision d'ArcelorMittal
qui m'interpelle . Pourquoi fer-
mer ce site alors que les besoins
mondiaux importants en acier
ne sont pas couverts? Cette
usine etait beneficiaire de trente
millions d'euros en 2005! La
vallee de 1'Orne est une region
on le savoir-faire siderurgique
existe vraiment» et it est essen-
ticl de «nc pas le gachcr», scion
M. Mahler . Il souligne d'ailleurs
a ce propos que le demier centre
d'apprentissage en Lorraine a
ferme it y a bien des annees . Ce
que le maire souhaite surtout,

c'est que « les empl o is so ient
conserves en France . Car le sec-
teur tertiaire ne donne ra pas de
travai l a tout le mond e» .

Me m e incomprehension de
M . Bigare face a la decision «br u -
tale» et «trop rapide>> d'Arcelor-
Mittal, qui aura des consequen-

ces sur -le basin houiller, les
emplois et la ville» , cite-t-il . La
commune de Gandrange peut
egalement compter sur le soutien
de ses voisins luxembourgeois,
representes hier par des delega-
tions de 1'OGB-L et du LCGB .

■ Anne-Sophie Rih m

Its travaillent sur le site menace de fermetur e

ne,_.Jent pas des deklassements
Alain Buttgen travaille depuis
1970 dans 1'usine d'Hagondange .

«J'ai commence en has de
I'echelle, aujourd'hui, je suis
technicien et j'aime mon me-
tier», sourit-il dans son habit de
cosmonauts, «qui nest pas en
amiante, mais fait d'un produit
de substitution!>>

A 54 ans, it soulignc 1'impor-
tance de la formation des jeunes
Bens . Ce que confirms SeUastien,
arrive dans 1'usine it y a trois ans .
«Les anciens sont partis mais
nous n'avons pas ete formes . On
a du tout apprendre tout seul, on
a du s'accrocher . Et maintenant
que Von est competitif, on va
nous mettre ailleurs . On n'y croft
pas!-, souligne le jeune homme
qui participe pour la premiere
fois a une manifestation .

Son chef, Claude, a, lui, de la
bouteille : it est par exemple alle a
Paris en 1987 defendre le train a
fil d'Amnevillc-Rombas . II craint
que «les reclassements dont on
parle se transforment en dedas-
sements . On nous a dit que nous
aurions tous »un job,, . C'est Bien
1eger coinme expression . On
pale de -job d'ete« ou quoi"?» .
Celui qui a fait touts sa carriers a
Gandrange ne perd pas espoir :
Le site etait deja appele a fermer

Alain Buttgen

en 1984. Touts decision peut etre
retournee, surtout si Pon consent
a faire les bons investissements»,
affirme-t-il .

it note les consequences que
pourrait avoir 1'application do la
decision d'ArcelorMittal et ex-
plique: «Un emploi a 1'usine,
c'est trois emplois a 1'exterieur,
car ~a fait vivre, outre les fa-
milles, les commerVants locaux
comme la boulangere chez qui
1'ouvrier va chercher son pain .
Eux aussi sont menaces .»
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Michel Bigare (a g.) est notamment soutenu par Jean-Claude Mahler , lui aussi a la
tet e dun e commun e sid erurgique


